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Henrik Ibsen, plus actuel que jamais

La compagnie fribour-
geoise Opus 89 copro-
duit Un ennemi du
peuple, qui se joue
cette fin de semaine à
Nuithonie.

THÉÂTRE. Toute création scé-
nique ressemble à une aven-
ture. Mais celle d'Un ennemi du
peuple, que la compagnie fri-
bourgeoise Opus 89 a menée
avec Premiers actes (France),
s'est révélée particulièrement
compliquée. Même sans parler
des aléas du Covid. «C'est un
projet lourd, sur trois pays,
avec deux devises», résume
Joséphine de Weck - qui a fon-
dé Opus 89 il y a dix ans - au
moment de présenter la pièce
de Henrik Ibsen (1828-1906) à
Nuithonie.

L'origine du projet remonte
aux années bruxelloises de la

comédienne fribourgeoise. Di-
plômée de l'INSAS (Institut na-
tional supérieur des arts du
spectacle), elle a vécu quatre
ans dans la capitale belge. A sa
sortie de l'école, elle joue dans
Platonov, mis en scène par
Thibaut Wenger, qu'elle n'a ces-
sé de retrouver par la suite.
«C'est quelqu'un de fidèle à son
équipe artistique.»

Il y a plusieurs années que
tous deux évoquaient une créa-
tion commune. Après avoir
monté Une maison de poupée,
Thibaut Wenger a pensé à Un
ennemi du peuple. Avec José-
phine de Weck, les Fribour-
geois Michel Lavoie et René-
Claude Emery ont été engagés.
Le reste de la distribution vient
de Bruxelles.

Alors que l'époque est sou-
vent aux équipes réduites, onze
comédiennes et comédiens
(dont deux enfants) se re-
trouvent sur le plateau. Et une

A

vingtaine de personnes au total
sont impliquées dans ce projet,
dont Juan Diaz à l'administra-
tion, Olivier Rappo (régisseur
plateau) ou Yann Hermanjat,
assistant du metteur en scène
(avec Laura Ughetto).

La compagnie Premiers
actes étant subventionnée en
Belgique par la Direction régio-
nale des affaires culturelles
Grand Est et Thibaut Wenger
bénéficiant de réseaux en Bel-
gique, la pièce avu le jour entre
ces trois pays. Au total, douze
semaines de répétitions se sont
déroulées en différents lieux,
dont trois à Nuithonie.

L'ennemi, c'est la masse
«En termes d'organisation,

c'était complexe», sourit José-
phine de Weck. La création a
eu lieu au Théâtre de Châtillon,
au sud de Paris. La semaine
dernière, Un ennemi du peuple
a connu dix représentations à



Date: 30.03.2023

La Gruyère
1630 Bulle
026/ 919 69 00
www.lagruyere.ch/

Genre de média: Médias imprimés
Type de média: Presse journ./hebd.
Tirage: 12'936
Parution: 3x/semaine N° de thème: 833.015

Ordre: 1094163Page: 9
Surface: 48'854 mm²

Référence: 87656627

ARGUS DATA INSIGHTS® Schweiz AG | Rüdigerstrasse 15, case postale, 8027 Zurich
T +41 44 388 82 00 | E mail@argusdatainsights.ch | www.argusdatainsights.ch

Coupure Page: 2/2

Bruxelles. Après Villars-sur-
Glâne, deux dates sont prévues
près de Mulhouse et à Chau-
mont.

Retardée pour cause de Co-
vid (mais on a dit que l'on n'en
parlait pas...), cette pièce de
1882 se trouve désormais tota-
lement en phase avec l'actua-
lité. «Dans l'acte IV, le docteur
Stockmann fait un discours qui
a un écho incroyable avec ce
qui se passe en France, souligne
Joséphine de Weck. Il est ques-
tion du fait que l'ennemi du
peuple, c'est la masse, c'est
nous tous.»

L'autre actualité de la pièce,
c'est le thème des lanceurs
d'alerte: Thomas Stockmann,
médecin d'une station ther-

male, découvre que les eaux
sont contaminées. Il veut aver-
tir le public, mais la ville lui fait
comprendre que les travaux
nécessaires coûteraient cher.
Le maire, frère du médecin, lui
explique qu'il vaut mieux se
taire.

Analyse psychologique
«Au fond, l'histoire d'eau est

un prétexte, commente José-
phine de Weck. On n'essaie pas
de résoudre le problème, on se
pose la question: doit-on le
rendre public?» S'ajoute,
comme toujours chez Ibsen,
une pertinente analyse psycho-
logique. En particulier, chez les
deux frères: «Ils ne se com-

prennent pas, n'arrivent plus à
se parler et entrent en conflit.»

Derrière une histoire d'em-
poisonnement d'eau, c'est ain-
si le fonctionnement de la so-
ciété qui se trouve décortiqué.
Comme le souligne le docteur
Stockmann: «Ce que j'ai décou-
vert, c'est que toutes les
sources morales de notre exis-
tence sont empoisonnées, que
toute notre vie sociale repose
sur le sol pestilentiel du men-
songe.» EB

Villars-sur-Glâne, Nuithonie,
jeudi 30, vendredi 31 et same-
di ter avril, 20 h.
www.equilibre-nuithonie.ch


